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Chapitre 3.  cercles mégalithiques aux monolithes courts et trapus

3.2.3 – Une perle en or dans l’effondrement 
du monument XVIII.
Par Barbara Armbruster (Laboratoire TRACES 
- UMR 5608 CNRS)

Cette perle en or a été recueillie en 2013 au 
sein de l’aire gravillonnaire qui ceinture 

les extérieurs du Monument XVIII, au sein de la 
passe 2 et dans le carré L0 (3.2.2 - fig. 6). Il s’agit 
d’une perle facettée, coupée en deux fragments 
(3.2.3 - fig. 1-2). La découpe de l’objet est clai-
rement effectuée par un outil coupant moderne. 
Ses mesures sont les suivantes : 2,88 g (2,56 g 
et 0,32 g) ; longueurs : 23,72 mm et 5,46 mm 
; diamètre max. : 4,3 mm ; diamètre min. : 3,6 
mm ; diamètre intérieur du passant : 2,5 mm ; 
épaisseur tôle : 0,4 mm - 0,5 mm

La perle longue porte de légères facettes lui 
donnant un aspect biconique. La longue perfo-
ration est cylindrique. Elle est réalisée à partir 

d’une tôle d’une épaisseur de 0,5 mm environs. 
Cette tôle épaisse a été découpée en rectangle 
puis enroulée (3.2.3 - Fig. 3). Le découpage 
n’est pas très régulier (3.2.3 - Fig. 4). Des traces 
de coupure sont également présentes sur une des 
extrémités qui était ensuite travaillée avec des 
abrasifs (3.2.3 - Fig. 5).

Portant des stigmates de coulée à la surface inté-
rieure du passant, la perle a été fabriquée à partir 
d’une tôle épaisse rectangulaire, enroulée autour 
d’un mandrin. Les bords du rectangle enroulé 
ne sont pas jointifs. Donc, vraisemblablement, 
la plaque était obtenue par coulée, et polie qu’à 
la face externe. Cette perle, comme les autres 
du même site, porte des facettes sur chaque côté 
conique. Ces facettes ont été faites par déforma-
tion plastique sur cette perle en tôle, et par apla-
tissements de la cire sur les autres exemplaires 
coulés à la cire perdue.

3.2.3 - Fig. 1 : Perle en or n°1 (Mon. XVIII) - facettes et coupe (moderne). Clichés B. Armbruster.

3.2.3 - Fig. 2 : Perle en or n°1 
(Mon. XVIII) - détails du joint 
de la tôle épaisse enroulée. 
Clichés B. Armbruster.
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3.2.3 - Fig. 3 : Perle en or n°1 (Mon. XVIII) - détails de l’ouverture du passant. Clichés B. Armbrus-
ter.

3.2.3 - Fig. 4 : Perle en or n°1 (Mon. XVIII) - traces de découpage au ciseau et de meulage d’une extrémité. Clichés 
B. Armbruster.

3.2.3 - Fig. 5 : Perle en or n°1 (Mon. XVIII) - surfaces rugueuses de la coulée. clichés MEB de M. Blet-Lemarquand (IRA-
MAT-CEB à Orléans).
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